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Le cours de morale
est en grand danger

Pour Jonathan, plus aucun jeune prof ne se destinera à ce cours

Lesprofs de morale n'ont
pas... le moral! • J'al
peur d'une catastrophe
au niveau de l'emploi.

Quel jeune va encore choisir
celle voie? Je crains que ce
cours soil cliniquement mort
d'ici deux ou trois ans. " Le
témoignage de Jonathan
s'ajoute à la liste de ceux qui
sont pour le moins bouleversés
par l'arrivée, en septembre
prochain, du cours de philoso-
phie et de citoyenneté dans le
secondaire. Des enseignants qui
se sentent d'ailleurs abandon-
nés de tous ...

Jonathan Fischbach est le res--
ponsable de la plateforme pë.
dagogique enseignons.be. Ré-
gent en francais-morale, il a
enseigné ce cours pendant dix
ans. «je suis passé dill1S une
Haute Ecole,ilya 15JOUIS,pour
renmntrer tous les élèves de
deuxième et de troisième année
régendat trançais-morale et leur
expliquer la mture mise en
place du cours de dtoyennetb,
explique+il.

PÉNURIE CRIANTE
«J'ai mmpté trèspeu de candi-
dats à ce cours comIne au COUr.i
de morale. S'il yen avait deux
ou lmis sur quarante présents
qui étaient prêts ;i s'olienœr
ver.ile cours de morale, c'était
dtfjàbeaucoup.•
Plus que la polémique, c'est vi-

siblement le flou persistant
autour de l'arrivée du cours de
philosophie et de citoyenneté
qui explique ces réticences,
« Cesjeunes ne prendront pas le
lisque de rumu1er troi~ ou
quatre écoles secondaires, ni de
devoir suiYTe une nouveUe for-
mation de près de 200 heures.,
reprend M. Fischbach. «Un
contact an"(' l'administration
In il fut compœndre que la pi-
llUne dans ce cours est déjà
mante depuis cette année, Les
jeunes non n0l111uésont changé
de disdpline et on bouche le,'
lmUS avec des artides 20 (des
enseignants qui n'ont pas les
titres requis, NdlRl.•

COMME UNE HUMILIATION
C'est un autre sujet que les
profS de morale ne digèrent
pas: la future formation à la
didactique de 180 heures.
«En fàit. on voudrait les ren,
wyer sur les bancs de l'école
pour rêapprendre un métier
pour lequel les profS de morale

ont été JOmlés1., dénonce-t-il
aussi, «C'est quelque dlOse
qu ils vivent de mçon plutôt hu-
miliante, sllJtout ceux qw' ont
déjà 20 ou 30 années d'expé-
nence. C'est comme ..ii on œ-
mettait en cause leur diplôme,
comme si on mait leur fônna·
tion, car les professeur.i de ma-

Réaction du cabinet de la ministre 5ch ns

rale ont été fonnés dans des
écoles oDideUes.Usont presque
tOlls un titre pédagogique, ce
qui n'est le GJS des profêsseurs
de religion (... ) On parle de dis-
penses. mais celaresœ vraiment
flou. Je le répète: il Iàque donc
dy avoir une m!sgrossepénuIie
il la rentrée pour ce cours. Les
profS nommés iront bon gré

mal gré ver.il'éducation .i laphi-
losophie et à la dtoyem]eté,
II1ilÎSla morale restera en pénu-
n'e, mute de candidiUS.•

PROFS. ABANDONNÉS"
Dans cette confusion qu'ils dé-
noncent, entre autres par la
voix de Jonathan Fischbach,
les professeurs s de morale ont
aussi le sentiment d'être aban-
donnés de tous.
« Les profS de religion sont dé-
fèndus par le St:gec(la coupole
qui chapeaute l'enseignement
catholique, NdlR). LesprofS de
morale pensaient qu'ils le se-
raient par le Centre d:4ction
Laïque, mais ce n 'est pas vrai-
ment le can, conclut-il avec
amertume. 0

DIDIER SWYSEN

« Personne ne peut prédire l'avenir»
Coup de blues légitime des pro-
tèsseurs de morale ou craintes
exacerbées? « Onne peut prédire
l'avenir., répond-on au cabinet
de la I11ÎI1Îstrede l'Éducation,
Marie-Martine Schyns (cdH), 1( il

ya un risque,mais il est dillidIe
d'estimer les choix qui vont êtœ
lâitspar les [XlI'ents.•
En primaire, moins de 7% des
enfants suivent deux heures de
philosophie et de citoyenneté et
sont donc cml't'nsés des deux
heures de morale et de religion.

1( CeIfllins enségnants se de-
mandent s 'i1~ne peUVf'I1tpas 1'1.'-

venir en religion ou en morale...
Et s'il ny a plus qu'une heure de
COUlY, les besoins en enseignants
sont moindres aussi» Sous-t'n-
tendu: difficile de parler dès au·
jourd'hui de pénurie aggravée.

DISPENSES
Et à propos de cette fonnation
de 180 heures vécue roIIUlle
une humiliation par les ensei-
gnants 7 «MEiJ,.on parie ici d'un

nouveau COUlY _, insiste le porte-

parole de la ministre. «il Mut
donc mle fbImarion. En contre-
paItie. au-delàdes dispenses qui
pourront êtœ conséquentes (cer-
t1inspourront en bénéfider pour
J'équivalem de 120 heure; de
l'OUrs). on libéreralesenseignanl3,
pendant quatre ans. deux heures
parsemaine.Maintenant.nous ne
fbIÇOflSper.ionne: le choix de
donner œ nouveau mUlY se fait
sur base volonti1lre.»0

D.SW.
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